
I)V TltKfi SA IX I S M Ii KXIKNT "(17

Ses vêtements, beaux et bien faits, manquait de fraî
cheur. On devinait qu’une mère 11e les avait point 
touchés.

— Tu vas à l’école, lui dis-je ; as-tu entendu parler 
du bon Dieu ?

Silence vague et indifférent.
— De la Sainte Vierge ?
Le petit leva le front et soudain son visage s'anima.
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— Oui, me dit-il tout bas, mystérieusement. J’ai en
tendu dire que les enfants du catéchisme ont une mère 
la Sainte Vierge. C’est pour cela que je suis venu.

De grosses larmes roulèrent sur ses joues pendant qu'il 
ajoutait : “J'ai tant besoin d’une mère !...’’

Dès que mes élèves furent sortis, je reviens au petit 
qui 11’avait pas quitté sa place. — Suis-moi, lui dis-je, 
je vais te mener à ta mère.

Il leva sur moi un regard profond. — A celle con
tinuai-je qui remplacera ta mère.


